
 
 

La rue des Marchands suivie de la rue Saint-Pierre 

 

Cette dénomination remonte à 1826. Elle est appelée au Moyen-

Âge la rue Poulassarié, prolongée par la rue Sélarié, elle-même 

suivie par la rue Canorgue. Cela indique les activités principales 

des marchands de lô®poque : volailles et cuirs. Pour la rue 

Canorgue, sa proximit® avec lô®glise Sainte-Anne et le chapitre en 

est probablement lôexplication. La rue des marchands menait de la 

place de lôEv°ch® ¨ la place du Postel sur laquelle se dressait la 

chapelle des Beissan. La famille Beissan était assez importante 

pour avoir fait édifier cette chapelle probablement à la fin du Moyen

-Ąge. Une rue de Beissan existe sur le plan de 1779, quôon 

d®nomme aujourdôhui rue Sainte-Delphine. 

Pour percer la rue des 

Marchands au XVIe, il fallut 

détruire la chapelle des 

Beissan, en ruines depuis 

déjà un long temps. 

Largement ouverte à la 

circulation, couverte de 

pavés, donc « moderne », la 

rue représente alors  un très 

grand progrès. De 

nombreux logements de 

qualité bordent la rue qui 

suit le decumanus maximus 

antique, dôorientation est-   

ouest, coupé 

perpendiculairement par le cardo nord-sud longeant la façade de la 

cathédrale. 

La tour de lõhorloge jouxte la 

cathédrale. Elle a été construite au 

XVIe, au plus fort des troubles 

politico-religieux, entre Catholiques 

et Protestants. Lôhorloge elle-même 

a été transférée de la Maison de 

Ville, sise rue Sainte-Anne, et 

installée dans la tour édifiée à la 

place de la chapelle de Beissan qui 

obstruait la voie. Lôentretien de 

lôhorloge est alors confi® 

régulièrement à un maître 

de lôart, tant la scansion 

des heures faisait partie 

dôune des missions 

importantes de la 

municipalité. On trouve de 

nombreux mandats payés 

aux personnes chargées de 

lôentretien dans les 

comptes de trésorerie des 

Archives communales dôApt. Il 

faut aussi dire que les 

multiples horloges, 

appartenant ou pas à des édifices religieux, résonnaient en même 

temps à travers la ville, peut-être bien en décalage les unes avec 

les autres : de quoi déconcerter les Aptésiens.  
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La tour de lôHorloge, photo Michel Deroche 

Rue  Sainte-Delphine, photo Michèle Brun 

Autre extrait du plan de Camille Moirenc, 1860 

D®tail du plan de Camille Moirenc (1860) dôapr¯s les relev®s de 1779 

Vo¾te de la Tour avec les traces dôen-

feux provenant probablement de la 

chapelle de Beissan 


